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Le déconfinement : une place pour les émotions

Christine Durand
Ecole Matisse Mulhouse
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ter son anniversaire et invite tous ses amis et là,
on voit défi ler la faune de Matisse.

Chaque élève « incarne » 2 d’entre eux (les nou-
veaux arrivés en cours de route prennent les
nouveaux insectes découverts entre temps) et
trouve des fausses excuses pour ne pas aller à
l ’anniversaire. Au passage, des trouvail les (le
bourdon déprime, l ’abeil le a trop de travail , etc.).
De 7 à 1 1 ans, selon ses moyens chacun écrit ou
dicte, recopie ou repasse puis tape à l’ordinateur
sa partie, les plus grands se chargeant du début
et de la fin, où le héros découvre que tous ses
amis ont voulu lui faire une surprise. Ce fut l ’oc-
casion d’une exploration des possibi l ités créa-
tives du traitement de texte : tai l le, pol ices
fantaisie, etc.

Pendant ce temps, les AESH prenaient en charge
les enfants à tour de rôle pour les i l lustrations :
fonds à l’encre et à la gouache, dessin
et découpage des animaux, récolte,
séchage, col lage d’éléments végétaux
prélevés[ Les enfants savent tous
maintenant que le gendarme promène
un masque africain sur son dos ! Cela
nous a bien occupés les 2 dernières
semaines, avec tous les enfants ins-
crits en ULIS (sauf une). Jusqu’à la
mise en page, la plastification des
pages et la rel iure. Finalement i l y
avait tant de pages qu’on a fait 2 ver-
sions avec les mêmes début et fin, et
2 séries différentes d’animaux et leurs
excuses respectives.

Ce projet s’est clôturé par la lecture et
relecture de l’album ainsi créé collecti-
vement et avec un sentiment de fierté
partagée et d’accomplissement.

Les gri l lons, venus d’une autre école,
nourris avec la salade du jardin éphé-
mère, ont été relâchés dans les buis-
sons, seule modification du biotope
mulhousien. Le mini-potager improvisé
va être pris en charge par les écoliers
des « vacances apprenantes ».

Sans doute n’aurait-on pas fait tout ça
s’i l n’y avait pas eu autant de contraintes
et de frustrations. Avec ma collègue,
nous étions animées d’abord par une vo-
lonté de « réparation » par rapport au
vécu des enfants. Et nous avons remar-
qué une grande capacité de résil ience,
favorisée par le contact avec nos
maigres ressources naturel les. Nos
élèves étaient de plus en plus calmes,
apaisés.

Je retiens de cette expérience, favorisée malgré
tout par une situation excessivement contrai-
gnante, qu’i l faut persévérer dans cette direction :
poursuivre un objectif commun pour redonner un
sens collectif aux activités (encore plus quand il
faut différencier tous azimuts) et se nourrir du
contact avec la nature. Des vibrations toujours
positives, et un monde de connaissances et de
compétences à investir pour ne pas se recro-
quevil ler sur soi-même. Du coup j’ai des envies
pour la rentrée, en espérant tout de même pou-
voir sortir de l ’école : explorer la nature en vil le
plus largement, identifier des micro-mil ieux (mare,
bord de l’ I l l , bout de forêt, bords des champs[ )
et faire le l ien avec la vil le, l ’habitat.

Je garde finalement un bon souvenir de ce « bio-
déconfinement » à l‘école !

Retour à l ’école : pas si facile ! Beaucoup
de temps a passé, la disposition de la
classe a changé, i l faut respecter un proto-
cole strict de positionnement, de lavage de
mains[ Chacun.e cherche ses repères.

I l me paraît vraiment important de
permettre une mise en mots des émotions.

Alors nous avons pris le temps de nommer
les émotions, de les classer en grandes ca-
tégories (peur, tristesse, colère, joie et sé-
rénité). Puis à partir de là, nous avons fait
des tours de parole pour chaque émotion.
Les enfants témoignaient l ibrement, s’écou-
taient.

La parole a petit à petit émergé et a permis
de libérer des tensions, de remettre du l ien,
de laisser derrière nous le confinement
pour repartir dans une vie plus ordinaire.

Après le temps de l’expression orale, les
enfants ont eu carte blanche pour écrire et
i l lustrer autour des émotions.

Voici quelques réalisations :
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Même école et même frustration que Florence : à Mulhouse on ne sort pas avec les élèves !

Qu’importent les préconisations nationales, on ne sort pas ! Grosse frustration ! All ions nous pouvoir
réal iser au moins une partie de notre projet photographique sur le thème de la vil le ?

Quelques concertations plus tard avec les deux artistes photographes intervenantes, le projet a été
réinventé et i l a fait l ’objet d’un journal de classe dont voici des extraits.

Vous pourrez trouver la totalité du travail sur le site.

Déconfinement à l’école Matisse en CM1­CM2

Christine Durand
Ecole Matisse Mulhouse

Chercher ce qui permet d’ identifier la ville,

travailler sur la bordure, la limite entre le végétal et le minéral…

Travailler le détail…

L’exposition
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Après le confinement, i l semblait nécessaire à
beaucoup d’entre nous de pouvoir ressortir avec
les élèves, d’al ler voir les chemins forestiers et les
coins de nature autour de l’école.

Après autorisation demandée à notre IEN et re-
çue pratiquement dans la foulée (avec la
consigne de respecter la distance d’un mètre
entre les enfants), nous avons organisé, avec
mon collègue des CM2, des randonnées dans la
forêt voisine.

Préparation avec les élèves, lecture des itiné-
raires sur la carte, famil iarisation avec les sym-
boles des cartes IGN, petite histoire (s’ i l y avait)
des l ieux sur lesquels nous nous rendions[ .

L’objectif était de nous rendre sur les hauteurs de
Thann, une fois par semaine, avec nos effectifs
très réduits des premiers temps : 9 élèves sur les
2 classes pour la première sortie[

Quel plaisir d’al ler prendre l ’air, de marcher sur
les chemins et de pouvoir échanger avec les co-
pains, sac au dos[ Ces moments étaient de-
mandés et attendus par les élèves.

Comme souvent lors d’une marche, les 2 petits
groupes d’élèves s’étalaient sur les sentiers, les
enfants à l ’avant, habitués à crapahuter en mon-
tagne et ceux de derrière, plus lents mais éprou-
vant malgré tout le plaisir d’être dehors.

Pour la dernière marche de l’année, nous avons
adopté avec ma classe de CM1 /CM2 un autre
rythme.

Nous avons emporté avec nous quelques ou-
vrages sur la nature, quelques guides, des ju-
melles, et les boussoles sur lesquelles nous
travail l ions depuis la fin du confinement, pris de
quoi noter, dessiner, bloc-papier, crayons de cou-
leurs ou pas[ au choix.

Nous avons démarré notre promenade avec les
copains du CM2, puis les groupes se sont sépa-
rés.

Et là[ magie[ Changement de rythme. La sortie
a pris un autre souffle.

L’atelier dessin sur photos

Témoignages d’une sortie

Hélène Jannopoulo
classe de CM1/CM2, Thann

Quelques productions d’écrits
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